
É t ranger 21
Mardi 26 Juin 2018

• RDCongo / Présiden-
tielle. Le "triple plan"
de KabilaLe président congolais Jo-seph Kabila a trois planspour garder le pouvoirqu'il doit théoriquementquitter à l'issue des élec-tions prévues le 23 dé-cembre 2018 enRépublique démocra-tique du Congo, accusel'ancien Premier ministre,Adolphe Muzito.
• Soudan du Sud /
Conflit. Espoir de paix
de Khartoum

Le président sud-souda-nais Salva Kiir et son rivalRiek Machar ont expriméhier à Khartoum leur es-poir de mettre un terme àla guerre civile qui ravageleur pays depuis 2013.• Zimbabwe/Attentat.
Finalement deux morts
à BulawayoL'attentat à l'explosif au-quel a échappé samedi leprésident du ZimbabweEmmerson Mnangagwalors d'une réunion électo-rale à Bulawayo (sud), afait au moins deux morts,décédés hier des suites deleurs blessures.

L'Afrique en bref
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• France/Politique. 
Campagne de Macron :
enquête sur le rôle de
LyonLa métropole et la ville deLyon, fief dans le centre-est de la France du minis-tre de l'Intérieur GérardCollomb, ont-elles financéla campagne présiden-tielle d'Emmanuel Ma-cron ? Après une plainted'élus de droite, le par-quet a ouvert une en-quête préliminaire pourdétournement de fondspublics.
• Italie/Migrants. Sal-
vini en LibyeLe ministre italien de l'In-térieur Matteo Salvinis'est rendu hier à Tripolipour y chercher le moyend'empêcher les milliersde migrants en quêted'un avenir meilleur defranchir la Méditerranée,où la situation restait in-certaine pour des cen-taines d'entre eux.
• Syrie/Conflit. Des di-
zaines de familles
contraintes à l'exode Le régime syrien a inten-sifié hier ses frappes surles quartiers rebelles dela ville de Deraa, dans lesud, poussant des di-zaines de familles à fuirdans la crainte d'unevaste offensive contrecette région stratégique.

A travers le monde

Face à une opposition
pourtant ragaillardie, le
président sortant (52,5%) a
confirmé son statut de ma-
chine à gagner les scrutins.
Il s'apprête à inaugurer un
nouveau mandat avec des
pouvoirs renforcés.

LE président turc RecepTayyip Erdogan émergeaitconsidérablement renforcéhier de l'âpre bataille élec-torale remportée la veillecontre une opposition in-capable d'arrêter lamarche du "Reïs" vers da-vantage de pouvoirs.En remportant franche-ment les élections prési-dentielle et législativesdimanche contre une op-position pourtant ragail-lardie, M. Erdogan aconfirmé son statut de ma-chine à gagner les scrutinsdepuis son arrivée au pou-voir, en 2003.Mais en 15 ans de règne, M.Erdogan a profondémentdivisé la Turquie, entre sespartisans qui voient en luil'homme du miracle écono-mique et ses détracteursqui l'accusent de monopo-liser tous les pouvoirs et deréprimer sans merci touteforme d'opposition.A l'issue de la bataille qui aopposé les deux campsdans les urnes dimanche,les autorités électoralesont déclaré M. Erdoganvainqueur du volet prési-dentiel du scrutin dès lepremier tour, face notam-ment au candidat social-démocrate Muharrem Ince.

Ce dernier a reconnu hiersa défaite, tout en estimantque la Turquie entrait dés-ormais sous un "régime au-
tocratique" avec l'entrée envigueur imminente du sys-tème présidentiel voulupar M. Erdogan, qui de-viendra l'unique détenteurde l'exécutif.En attendant son introni-sation pour ce nouveaumandat renforcé, qui nedevrait pas interveniravant l'annonce des résul-tats définitifs prévue le 5juillet, M. Erdogan savourecette victoire.
"La Turquie a donné une
leçon de démocratie au
monde", a-t-il clamé dans lanuit de dimanche à hier de-vant plusieurs milliers departisans qui agitaient desdrapeaux et scandaientson nom devant le siège deson parti, l'AKP, à Ankara.
TRIOMPHE DU "REÏS"•D'après l'agence de presseétatique Anadolu, qui faitétat d'un taux de participa-tion d'environ 88%, M. Er-dogan est arrivé en tête dela présidentielle avec unscore de 52,5% après dé-pouillement de plus de99% des urnes. Soit plusque son score en 2014(51,8%).La coalition mise sur piedpar M. Erdogan pour levolet législatif des élec-tions récolte quelque53,6% des voix, selon lesrésultats partiels d'Ana-dolu, grâce notamment auscore inattendu de sonpartenaire, le parti ultrana-tionaliste MHP (11%).M. Erdogan s'est imposécomme le dirigeant turc leplus puissant depuis le fon-dateur de la république,

Mustafa Kemal. Il a trans-formé la Turquie à coupsde méga-projets d'infra-structures et en libérantl'expression religieuse, et afait d'Ankara un acteur di-plomatique clé.Mais ses détracteurs accu-sent le "Reis", âgé de 64ans, de dérive autocra-tique, en particulier depuisla tentative de putsch dejuillet 2016, suivie depurges massives qui onttouché des opposants etdes journalistes, et ont sus-cité l'inquiétude de l'Eu-rope.Avec l'entrée en vigueur dela réforme constitution-nelle, M. Erdogan peut res-ter au pouvoir jusqu'à2028 s'il est réelu.

Cette réforme constitution-nelle prévoit le transfert detous les pouvoirs exécutifsau président, qui pourranommer les ministres et dehauts magistrats, déciderdu budget et gouvernerpar décrets. La fonction dePremier ministre sera sup-primée.Les élections de dimancheétaient considérées par lesobservateurs comme lesplus difficiles pour M. Er-dogan depuis son avène-ment au pouvoir, face à desvents économiquescontraires et une opposi-tion revitalisée.
CAMPAGNE INEGALE• M.Ince, un député pugnacequi a porté les couleurs duCHP à la présidentielle,

s'est imposé comme leprincipal rival de M. Erdo-gan pour la présidentielle.Selon Anadolu, il a récoltéprès de 31% des voix.Les observateurs ontpointé des conditions decampagne difficile pourl'opposition, à l'imaged'une mission de l'OSCEqui a pointé lundi l'absence
"d'opportunités égales"pour les candidats avec no-tamment une couverturemédiatique largement fa-vorable au président turc.Malgré l'arrestation de plu-sieurs de ses députés etnotamment de son candi-dat à la présidentielle Sela-hattin Demirtas, lecandidat prokurde HDP estparvenu à franchir le seuilde 10% des voix au niveaunational, ce qui lui permetde siéger à nouveau auParlement.
"Le fait que j'ai été
contraint de faire cam-
pagne en étant incarcéré a
été la plus grande injustice
de cette campagne", a dé-noncé M. Demirtas, selonun message posté sur soncompte Twitter.Plusieurs pays ont félicitéM. Erdogan pour sa réélec-tion, comme le présidentrusse Vladimir Poutine quia loué hier la "grande auto-
rité politique" de son ho-mologue turc.Dans un contexte de rela-tions tendues avec l'Occi-dent, M. Erdogan a reçudes félicitations de l'Otanassorties d'un rappel des
"valeurs fondamentales" del'Alliance, tandis que laCommission européennedisait espérer qu'Ankarareste "engagée" avecl'Union européenne.

Erdogan assoit son pouvoir
Turquie/Au lendemain de sa victoire à la présidentielle

AFP
Ankara/Turquie

Réélu à l'issue du scrutin de dimanche, Recep
Tayyip Erdogan sera désormais le seul détenteur 

de l'exécutif.
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LE 12 juin est une date quirappelle le jour de l'adap-tation de la déclaration surla souveraineté de l'Etatrusse, qui proclamait la su-prématie de la Constitutionrusse et de ses lois. À cetteoccasion, la communautérusse du Gabon s'est ré-cemment retrouvée autourde son ambassadeur pléni-potentiaire Dmitry Koura-kov. C'était à sa résidencesise au boulevard Triom-phal. Dans son propos, l'ambas-sadeur a évoqué la réélec-tion du président VladimirPoutine à la tête de ce pays,pour les six prochaines an-nées. Un nouveau mandatqui repose sur un gouver-nement stratégique. Unegestion qui devraitconduire la Fédération deRussie à être “l'une des cinq
plus grandes économies du
monde d'ici à 2024, avec un

Pour une nation plus forte
Russie/Commémoration 

R.H.A
Libreville/Gabon 
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L'ambassadeur de Russie au Gabon, Dmitry Kourakov, présentant notamment sa compatriote artiste, Irina Trofi-
mova... Photo de droite : ... devant une assistance composée de personnalités gabonaises et de 

collègues diplomates.
taux de croissance supérieur
à la moyenne mondiale et
une inflation ne dépassant
pas 4% ; augmenter l'espé-
rance de vie jusqu'à 80 ans,
réduire le niveau des émis-
sions nocives dans l'atmo-
sphère au moins de 20%
dans les villes les plus pol-
luées et d'autres”.S'agissant des relationsentre Moscou et Libreville,le diplomate a rappelé

qu'elles ont une histoirevieille de 45 ans. Pour célé-brer cette amitié, des acti-vités ont été organisées parles deux parties, notam-ment le ministère de la Cul-ture du Gabon etl'Académie des Beaux-Artsde la Fédération de Russieet aussi le bureau del'Unesco. Ensemble, ils ontorganisé dans l'enceinte dumusée des arts et traditions

une exposition des pein-tures russes. Le diplomate russe a égale-ment évoqué ce qui consti-tue l'actualité dominantedans ce pays : la Coupe dumonde de football. Cegrand rendez-vous sportifqui captive le public estl'occasion de "montrer à
tous la Russie démocratique,
souveraine, moderne, ou-
verte au monde et à la coo-

pération avec tous les pays".Le deuxième temps fort decette cérémonie a étéconsacré à la présentationd'une artiste russe dénom-mée Irina Trofimova. Spé-cialiste du batik, qui est unetechnique très ancienne dedécoration des tissus, elle aprésenté des œuvres au pu-blic présent.


